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Note du metteur en scène 

 
 
 
 
Il existe une tribu quelque part, de papous, je crois, qui 
considèrent que le rêve est aussi important que la réalité. Ainsi, 
dans cette tribu, si dans votre sommeil, en rêve, vous avez 
trompé votre meilleur ami avec sa femme, vous devez, dès le 
lendemain, aller vous en excuser auprès du couple. 
Pourquoi je vous dis ça ? 
Parce que pour Richard Brautigan et son héros « Privé à 
Babylone », les rêves, c’est pas un truc à prendre à la légère. 
Découvrir Brautigan, c’est trouver l’endroit où les gestes 
redeviennent sensibles comme un film où l’amour est la vedette, 
où le rire et la mort se partagent les seconds rôles, avec les 
cailloux et les nuages. 
 
Quand il s’est agi de trouver une voix à Richard Brautigan, le 
choix de Romane Bohringer s’est imposé immédiatement. Outre 
ses qualités d’actrices, et la beauté de son cœur naïf, encore 
neuf, toujours prêt au rêve et à l’amour, il se trouve qu’elle est la 
femme de mes rêves, ma « nana de Babylone », avec qui je 
partage tous les jours une réalité… de rêve. Il était donc logique 
que Romane Bohringer soit la lectrice idéale de mon monde 
meilleur, de la poésie joyeusement désenchantée et 
sérieusement dérisoire de Richard Brautigan. 
 

Philippe Rebbot 

 



ROMANE BOHRINGER  
 

En 1991, elle est révélée au théâtre dans La Tempête, mise en scène par 

P. Brook. Elle travaille depuis avec H.-P. Cloos (Roméo et Juliette, Lulu), I. 

Brook (La ménagerie de verre, La bonne âme de Se-Tchouan), M. Didym 

(Face de cuillère), A. Defay (Marcel Proust, A la recherche du temps 

perdu) et P. Pradinas ([Ŝ ŎƻƴǘŜ ŘΩƘƛǾŜǊ, Fantômas revient, [Ω9ƴŦŜǊ, 29 

ŘŜƎǊŞǎ Ł ƭΩƻƳōǊŜ et Embrassons-nous Folleville !). Au cinéma, elle reçoit 

en 1992 le César du meilleur Espoir Féminin pour le film de C. Collard : 

Les nuits fauves. Elle choisit souvent des œuvres exigeantes, aux côtés 

de réalisateurs aussi divers que C. Miller, M. Dugowson, Y. Angelo, A. 

Holland, B. Luna, O. Dahan, B. Cohen, C. Richard, R. Bohringer, M. Le 

Besco… En septembre 2010 elle sera à l’affiche de la Pépinière Théâtre à 

Parsi aux côtés de Didier Bénureau dans Les amis du placard une comédie de Gabor Rassov qui sera sa 

cinquième rencontre avec Pierre Pradinas. 

 
 

PHILIPPE REBBOT 

C’est en 1994 qu’il fait ses premiers pas sur les plateaux de tournage, tout 

d’abord en tant que technicien, puis en tant que comédien, dans L’ennui de 

C.Kahn.  

il partage sa carrière entre l’écriture, la comédie et la réalisation, En 1998, il 

travaille avec Nathalie Donnini, Gérald Sibleyras et Sylvain Monod sur le 

scénario de « On a très peu d’amis ». Il coréalise ensuite, avec G.Faro, « en un 

clin d’œil » court métrage dans lequel il incarne le premier rôle.  

Il sera à la fois comédien et co-scénariste du court-métrage « À découvert » , 

dirigé par Camille Brottes et avec Julien Boisselier et Margot Abascal, puis 

« Avec un grand A » de Olivier Lorelle. 

En 2006, Philippe Rebbot expérimente la série télévisée avec Nos Enfants chéris, dont il écrit quelques épisodes, 

et y campe également le personnage d’un gourou nudiste et largué. 

Il joue son propre rôle à la demande de Marie Vermillard dans le moyen-métrage expérimental « Petites 

révélations », et interprète l’un des personnages de « Suite Parlée » de Joël Brisse. Avec « Donde esta Kim 

Basinger ? » d’Edouard Deluc, dans lequel il partage le rôle principal avec Yvon Martin, il fera l’expérience d’une 

nomination aux césars 2010. Le film sera plusieurs fois primé aux festivals de Clermont Ferrand et de Brest, dont 

une mention spéciale pour l’interprétation. 

Il finit actuellement l’écriture d’un nouveau long-métrage intitulé « les fous voyageurs ». 

Hormis son travail devant ou derrière la caméra, Philippe Rebbot est impliqué, depuis de nombreuse années, 

dans des projets de théâtre, travaillant notamment au plus près de l’Emballage Théâtre/Groupe Pepie Klam, ou  

encore fidèle supporter du Collectif 12 Mantes-la-Jolie, où eut lieu la première et unique lecture d’ « Un Privé à 

Babylone » avec Romane Bohringer. 


